
Jésus et les enfants
Baptême de Julia

Bagnols-sur-Cèze, dimanche 7 mai 2023
Marc 10, 13-16

        Chers toutes et tous,

En partageant avec vous ce culte dominical, nous partageons également la
joie d’y avoir célébré un baptême, celui de Julia.
Ce faisant, mettons à l’écoute de Jésus qui ne voulait pas qu’on empêche les
parents d’amener à lui leurs petits enfants…

ACCUEIL

Recevez, de la part de Dieu, la grâce, la joie et la paix, dans votre cœur et
dans votre vie.

Ce matin, nous avons la joie de d’accueillir la famille de Julia.
Ses parents ont demandé à l’Église le baptême de leur petite fille.
Aujourd'hui, Jésus-Christ, Seigneur et Sauveur des hommes, l’accueille et lui
adresse cette Parole :

«Mon  enfant,  avant  de  te  former  dans  le  ventre  de  ta  mère,  je  te
connaissais. Avant ta naissance, je t’ai choisi pour me servir. »

Et nous nous demandons :
Qu’est-ce que l’homme pour que tu penses à lui Seigneur ?
Qu’est-ce qu’un être humain pour que tu prennes soin de lui ?

Réjouissons-nous de la présence de Dieu, en Esprit, dans cette assemblée,
dans ce lieu chargé d’histoire et de foi.
Au nom du Père, du Fils et Esprit-Saint. Amen

LOUANGE

En ces temps où nous souffrons de la sécheresse, louons le Seigneur avec
ces versets du prophète Jérémie :

« Béni   soit   l'homme   qui   se   confie   en   l'Éternel,   et   dont   l'Éternel   est
l'assurance ! Il est comme un arbre planté près des eaux, et qui étend ses
racines vers le courant ;
Il ne voit pas venir la chaleur et son feuillage reste verdoyant ;Dans l'année
de la sécheresse, il est sans inquiétude et il ne cesse de porter du fruit.1 »

1 Jérémie 17, 7-8



Seigneur,
Nous te louons pour l’eau qui coule 
dans le secret de la terre et à la face du ciel,
Nous te louons pour l’humble ruisseau et pour le fleuve puissant,
Pour la petite mare des basses-cours et pour l’océan qui porte les navires.
Nous te louons pour la pluie qui désaltère le monde,
Et pour le nuage qui fait espérer la fin de la sécheresse.
Nous te louons car tu es la source de toute vie,
celui qui crée, celui qui entretient, celui qui protège, celui qui prévoit,
celui qui veut la joie de tous. Alléluia !
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Pour cet immense bonheur, alléluia !
Que tu as mis dans mon cœur, alléluia !
Je veux te chanter, Seigneur, alléluia !
Oui, Jésus est mon Sauveur, alléluia !

Je le redirai encore, alléluia !
Que pour moi Jésus est mort, alléluia !

Voilà pourquoi je l'adore, alléluia !
Lui seul est tout mon trésor, alléluia !

Que chaque jour,
à chaque heure, alléluia !

En moi tu aies ta demeure, alléluia !
Que ma vie soit une fleur, alléluia !

Un parfum pour toi, Seigneur, alléluia !

A L’ÉCOUTE DE SA PAROLE

Par la voix des prophètes, tu nous invites, ô notre Dieu, à devenir le peuple
de la nouvelle alliance.
Tu nous as envoyé le souffle de ton Esprit pour marcher par la foi, l’amour et
l’espérance.

Mais comment pouvoir entendre, dans le vacarme  qui nous  entoure , la
voix que tu adresses à tous les baptisés ? Car nos cœurs sont fermés, nos
oreilles endurcies ;

Ouvre maintenant nos oreilles et nos cœurs à ta Parole, par l’action de ton
Saint-Esprit.  Amen

https://www.youtube.com/watch?v=jxGFG6q1sp0


Marc 10
13 Des gens lui amenaient des enfants pour qu’il les touche, mais les disciples les
rabrouèrent.
14 En voyant cela, Jésus s’indigna et leur dit : « Laissez les enfants venir à moi,
ne les empêchez pas, car le Royaume de Dieu est à ceux qui sont comme eux.
15 En vérité, je vous le déclare, qui n’accueille pas le Royaume de Dieu comme un
enfant n’y entrera pas. »
16Et il les embrassait et les bénissait en leur imposant les mains.

Chers frères et sœurs,

« Laissez les enfants venir à moi... ». Ce passage est de circonstance en ce
dimanche où nous célébrons un baptême.

Cette parole de Jésus est souvent utilisée pour justifier le fait que dans la
plupart  des  Églises  chrétiennes,  on  baptise  les  enfants,  les  très  jeunes
enfants même.

Je  dis  la   plupart   des   Églises  car,  en  effet,  certaines  communautés,
notamment  parmi  les  Églises  évangéliques,  réservent  le  baptême  aux
adultes.  Leur  argument  est  que  le  Baptême  est  un  acte  de  foi,  un
engagement réfléchi au service du Christ, et qu’il nécessite que la personne
soit à même d’en comprendre et d’en expliquer le sens. Il leur arrive même
de rebaptiser des adultes ayant reçu le baptême enfant.
D’autres Églises exigent des enfants qu’ils aient un minimum d’instruction
religieuse, qu’ils aient suivi au moins quelques années de catéchisme, un
peu pour les mêmes raisons.

Et puis, de nombreux parents aujourd’hui se disent « il choisira plus tard »,
désireux de ne pas imposer à leurs enfants une appartenance, une religion
dont ils se sont eux-mêmes parfois éloignés.

Pourtant, chaque année des parents frappent à la porte de notre Église pour
demander le baptême de leurs enfants. Souvent, ils nous disent répondre à
un appel, à un désir qu’il leur est difficile d’exprimer. Souvent, ils invoquent
la tradition, l’héritage familial. Souvent aussi, ils souhaitent confier à Dieu
leurs enfants pour l’avenir.

Dans  les  premiers  temps  de  l’Église,  les  premiers  chrétiens  se  faisaient
baptiser  avec  « toute  leur  maisonnée » :  leurs  femmes,  leurs  enfants  et
même leurs serviteurs avec leur famille. Le baptême était une réponse à un
amour de Dieu reçu par grâce, et sans mérite, sans condition quant à la
compréhension par le baptisé du sacrement dont il était destinataire.



Jésus  quant  à  lui  n’a  jamais  dit  que la  foi  était  uniquement  une affaire
d’hommes, ou d’adultes. Et ce passage que nous avons lu nous conforte
dans cette idée.

Des gens amenaient des enfants à Jésus pour qu’il les touche, certainement
pour qu’il  les  guérissent ou du moins qu’il  les  protège des maladies qui
pourraient mettre leur vie en péril. Et les disciples les rabrouent. Ils jouent
les garde du corps de Jésus et filtre ceux qui veulent l’approcher.

Pourquoi cette discrimination envers les enfants ? Certainement parce que
dans la religion juive, on considérait que les enfants n’étaient pas en mesure
de  comprendre  la  Torah,  c’est  à  dire  les  Écritures  sacrées  de  l’Ancien
Testament.  Les  amener  à  Jésus  était  donc  inutile.  Ils  n’avaient  pas  les
capacités intellectuelles pour comprendre ce que l’on disait à la Synagogue,
ou  même ce  que  Jésus  prêchait.  Ils  étaient  encore  dépendant  de  leurs
parents,  dont  c’était  le  rôle  de  les  éduquer,  de  développer  leurs
connaissances et leur réflexion, et de leur transmettre les bases de la foi en
Dieu.  Ce  n’est  qu’a  l’adolescence  qu’ils  pouvaient  faire  leur  première
apparition à la Synagogue, pour fêter leur Bar-mitzvah. 

Mais Jésus, lui, demande à ce que l’on n’empêche pas les parents de lui
amener  leurs  enfants.  Ils  les  prenait  dans  ses  bras,  les  embrassait,  les
bénissait  même.  Loin de  lui  l’idée de  jouer  les  papas modèles.  Non,  au
contraire,  c’est  sur  les  enfants  qu’il  suggère  que  les  parents  prennent
modèle.

Cependant ne nous méprenons pas. Ce n’est pas l’innocence, la pureté, la
naïveté des enfants que Jésus met en avant, et qu’il voudrait qu’on imite.
Son objectif n’est pas de nous infantiliser, mais de nous inviter à retrouver,
dans notre relation à Dieu, un esprit d’enfance.

Le Royaume de Dieu est à ceux qui sont comme eux. Jésus semble nous dire
que  c’est  justement  parce  que  ces  enfants  sont  dans  l’incapacité  de
comprendre par eux-mêmes Dieu et la Torah qu’il leur est possible d’entrer
dans le  Royaume de Dieu. Que la clef  qui  ouvre grand les portes de ce
Royaume n’est pas le résultat d’une étude approfondie des Écritures et de la
Parole de Dieu. Que cette clef n’est pas non plus à conquérir par des efforts
de réflexion intellectuelle ou des exercices spirituels. : « O Père, Seigneur du
ciel et de la terre, je te loue d'avoir révélé aux tout-petits ce que tu as caché
aux sages et aux personnes instruites2 », disait Jésus à son Père.

2 Mt 11,25



Non,  Jésus  nous  dit  simplement  que  ce  Royaume  est  à  recevoir
gracieusement, gratuitement. Qu’il se révèle à nous, presque à notre insu,
et qu’il nous suffit de l’accueillir avec reconnaissance, comme un enfant qui,
étant dépendant de ses parents, reçoit d’eux ce qui est essentiel pour lui, et
leur accorde en retour une confiance totale.

Oui, la clef du Royaume se nomme la confiance, autrement dit la foi. Il faut
accueillir le Royaume de Dieu « comme un enfant », nous dit Jésus.
Ce qui a d’ailleurs un double sens.

D’abord, on peut accueillir le Royaume comme le fait un enfant, ce que nous
venons d’expliquer. L’accueillir dans la simplicité et la reconnaissance.

Mais on peut aussi comprendre qu’il nous faut l’accueillir comme on accueille
un enfant dans un couple. Comme un cadeau reçu, parfois attendu, parfois
non, mais un don que Dieu nous fait, le don d’un enfant qu’il s’engage à
aimer comme son fils ou sa fille. Qu’il s’engage à accompagner dans sa vie. 

C’est ce que le baptême vient dire à ceux qui en sont témoins : par ce geste
de  l’eau  qui  symbolise  aussi  comme  une  deuxième  naissance,  nous
devenons fils et fille de Dieu, et nous pouvons compter sur lui pour veiller
sur ces enfants que leurs parents lui confient.

C’est la raison pour laquelle notre Église accueille ces parents qui désirent
faire baptiser leurs enfants. 
Sans y mettre de condition, sans qu’il soit question d’expliquer les raisons.
Car comme je le dis souvent, cet appel de Dieu a retentit dans le secret de
leurs cœurs, ils l’ont entendu, et ils y répondent.

Je  prends le  temps avec  eux de  découvrir  le  sens  de ce sacrement.  La
signification de cette eau, signe d’une seconde naissance, signe de l’eau
essentielle à la vie, signe concret de cet amour de Dieu pour chacun de ses
enfants, signe de la mort, et de la résurrection qui nous est promise.

Alors pourquoi attendre ? Pourquoi vouloir que les enfants soient en âge de
comprendre, de donner leur accord pour ce baptême ? 
Vous l’avez entendu lors de ce baptême, ce sera notre joie qu’un jour cette
enfant confesse que Jésus Christ est son Seigneur. Elle pourra le faire lors de
sa  confirmation,  la  confirmation  de  l’Alliance  de  son  Baptême.  Après
quelques années de catéchisme, ou peut-être même plus tard, lorsqu’elle
sera  adulte,  elle  pourra  alors  confesser  elle-même sa  foi  et  dire  qu’elle
comprend pourquoi ses parents ont voulu pour elle ce baptême.



Comme je l’ai rappelé au moment du Baptême, il est la preuve que cette
enfant est, et qu’elle restera la fille bien aimée de Dieu.
« Le Seigneur te couvrira de ses ailes, et sous ses plumes, tu trouveras un
refuge. Car il ordonnera à ses anges de te garder sur tous tes chemins3. »

Amen

CONFESSION DE FOI 

Je crois en Dieu, le Père tout-puissant, Créateur du ciel et de la terre.

Je crois en Jésus-Christ, son Fils unique, notre Seigneur,
qui a été conçu du Saint-Esprit, et qui est né de la Vierge Marie.

Il a souffert sous Ponce Pilate,Il a été crucifié, il est mort, Il a été enseveli.
Il est descendu aux enfers,
Le troisième jour, il est ressuscité des morts, il est monté au ciel
Il siège à la droite de Dieu,le Père tout-puissant.
Il viendra de là pour juger les vivants et les morts.
Je crois en l'Esprit Saint,
Je crois la sainte Église universelle, la communion des saints, la rémission 
des péchés,  la résurrection de la chair, et la vie éternelle.
Amen.

PRIERE D’INTERCESSION

Seigneur,
Tu nous a confiés cette enfant. Par le baptême, tu l’as appelée à vivre. 
Tu nous as confié tous les enfants sur cette terre.

Nous te remercions pour toutes les joies que ces enfants nous apportent ;
toutes les découvertes qu’ils nous aident à faire. Nous te les confions à notre
tour, car nous savons  que nous ne pouvons pas grand chose pour eux :
simplement les aimer comme tu les aimes.
Loué sois-tu pour cet amour : c’est le don le plus précieux que nous leur
ayons fait. Fais que cet amour soit disponibilité.

Te  prier  pour  eux,  c’est  aussi  demander  pour  eux.  Mais  que  demander,
Seigneur ? Ils vivent et jugent autrement que nous à leur âge, mais toi seul
connais le fond de leur cœur.
C’est pour nous, plutôt, que nous avons à demander : rends-nous attentifs à
tout ce qui est bon chez eux, afin que nous sachions l’apprécier et te le
présenter comme une offrande. Que nous sachions leur faire connaître cette
liberté  heureuse des enfants  de Dieu que tu as voulue pour chacune et
chacun de nous.

3 Psaume 92



Et dans les difficultés, dans les souffrances qui nous viendront d’eux, rends-
nous assez forts pour les aimer toujours mieux, et pour savoir reconnaître
les  femmes  et  les  hommes  nouveaux  qu’ils  deviendront,  même  s’ils
resteront toujours nos enfants. 

Forts de cette confiance, nous te remettons toutes nos familles.  Qu’elles
vivent en paix  et dans l’espérance. 
Nous te prions pour les familles qui, aujourd’hui, partout sur cette terre,
sont dans le deuil, ou accompagnent un parent souffrant.

Nous  te  prions  aussi  pour  ton  Église,  pour  qu’elle  demeure  invitante  et
ouverte à tous ceux qui te cherchent, ouverte aux familles qui la sollicitent.

Sûrs de ton amour, de ta bénédiction et de ton alliance toujours renouvelée,
nous te prions, Seigneur, avec ces mots que Jésus-Christ nous a appris et
qui fond de nous tes enfants :

Notre Père, qui es aux cieux, 
que ton nom soit sanctifié, que ton règne vienne,
que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel.
Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour.
Pardonne-nous nos offenses,
comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés.
Et ne nous laisse pas entrer en tentation, mais délivre-nous du Mal.
Car c'est à toi qu'appartiennent le Règne, la puissance et la gloire,
Aux siècles des siècles,
Amen

ENVOI ET BENEDICTION

J’ai une mauvaise nouvelle à vous annoncer : le christ vient de quitter ce
temple...
Mais j’ai une bonne nouvelle à vous annoncer : il vous attend dehors !

Le Christ te précède dans ta rue, dans ta maison chez tes voisins, tes amis.
Il est le frère avec qui tu partages le pain
Il est le prochain à qui tu tends un verre d’eau, il est l’étranger qui croise
ton chemin

Va, ne crains rien. Rejoins le monde. Le Christ t’attend !

Que le Dieu de l’espérance vous remplisse de toute joie et
de toute paix dans la foi, afin que vous débordiez

d’espérance, par la puissance de l’Esprit.
Amen
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Refrain
Les mains ouvertes devant toi, Seigneur,

Pour t'offrir le monde.
Les mains ouvertes devant toi, Seigneur;

Notre joie est profonde.
1

Garde-nous tout petits devant ta face,
Simples et purs comme un ruisseau.

Garde-nous tout petits devant nos frères
Et disponibles comme une eau.

2
Garde-nous tout petits devant ta face,

Brûlants d'amour et pleins de joie.
Garde-nous tout petits parmi nos frères,

Simples chemins devant leurs pas.

https://www.youtube.com/watch?v=zKQ-s1NBAQQ

